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tion individuelle, ils sont les mêmes qu'au temps des patriarches. Les
cataclysmes des déluges, car il n'y en a pas eu un seul, mais plusieurs,
ont fait disparaître des races entières d'hommes et d'animaux ; ce sont
des conséquences géologiques qui vous menacent encore.

Les hommes découvrent, mais n'inventent rien ; ainsi, les croyances
mythologiques n'étaient pas de pures fictions, mais les révélations
d'Esprits inférieurs ; les satyres, les faunes, étaient des Esprits
secondaires, habitant les bois et les campagnes, comme ils le font encore
aujourd'hui ; il leur était permis alors de se manifester plus souvent aux
yeux des hommes, parce que le matérialisme n'était pas épuré par le
christianisme et la connaissance d'un Dieu unique. Le Christ a détruit
l'empire des Esprits inférieurs, pour établir celui de l'Esprit sur la terre.
Ceci est la vérité, je l'affirme au nom de Dieu tout-puissant.

LAZARE.

L'Avenir.

(Méd., M. Coll.)

Le Spiritisme est la science de toute lumière ; heureuse la société qui
le mettra en pratique ! C'est alors seulement que l'âge d'or, ou mieux l'ère
de la pensée céleste régnera entre vous. Et ne croyez pas que vous en
aurez pour cela moins de satisfactions terrestres ; bien au contraire, tout
sera bonheur pour vous, car dans ce temps-là, la lumière vous fera voir la
vérité sous son jour le plus agréable ; ce que les hommes enseigneront ne
sera plus cette science captieuse qui vous fait voir, sous le masque
trompeur du bien général ou d'un bien à venir, dans lequel, souvent, les
enseignants eux-mêmes n'ont aucune confiance, le mensonge et la
cupidité, l'envie de tout avoir, au profit d'une secte, et quelquefois même
au profit d'un seul. Les hommes, sans doute, ne seront pas parfaits ; mais
alors le faux sera si restreint, les méchants auront si peu d'influence,
qu'ils seront heureux de leur minorité. Les hommes, dans ce temps-là,
comprendront le travail, et tous arriveront à la richesse, parce qu'ils ne
désireront le superflu que pour pouvoir faire de grandes œuvres au profit
de tous. L'amour, ce mot si divin, n'aura plus l'acception impure que
vous lui donnez ; tout sentiment personnel disparaîtra devant cet
enseignement si suave, contenu dans ces mots du Christ : Aimez-vous
les uns les autres, comme vous-mêmes.

Arrivés à cette croyance, vous serez tous médiums ; tous les vices qui
dégradent votre société disparaîtront ; tout deviendra lumière et vérité ;
l'égoïsme, ce ver rongeur et retardataire de tout progrès, qui étouffe tout
sentiment fraternel, n'aura plus de prise sur vos âmes ; vos actions
n'auront plus pour mobile la cupidité et la luxure ; vous aime-
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rez, vous, votre femme, parce qu'elle aura l'âme bonne, et elle vous
chérira, parce qu'elle verra en vous l'homme choisi par Dieu pour
protéger sa faiblesse, et que tous deux, vous vous aiderez à supporter les
épreuves terrestres, et serez les instruments voués à la propagation
d'êtres destinés à s'améliorer, à progresser, afin d'arriver à des mondes
meilleurs, où vous pourrez, par un travail plus intelligent encore,
parvenir vers notre suprême bienfaiteur.

Allez, Spirites ! persévérez ; faites le bien, en vue du bien ; méprisez
doucement les railleurs ; souvenez-vous que tout est harmonie dans la
nature, que l'harmonie est dans les mondes supérieurs, et que, malgré
certains Esprits forts, vous aurez aussi votre harmonie relative.

Saint LOUIS.

L'Electricité spirituelle.

(Méd., M. Didier fils.)

L'homme est un être bien singulier et bien faible à la fois ; il est
singulier en ce sens, qu'au milieu des phénomènes qui l'entourent, il n'en
poursuit pas moins son cours ordinaire, spirituellement s'entend ; faible,
en ce sens, qu'après avoir vu, après avoir été frappé, il sourit, parce que
son voisin a souri, et il n'y pense plus ; et notez que je parle ici, non
d'êtres vulgaires, sans réflexion, sans acquis ; non, je parle de gens
intelligents et, pour la plupart, éclairés. D'où vient ce phénomène ? car,
en y réfléchissant, c'est un phénomène moral. Eh quoi ! l'Esprit a
commencé à agir sur la matière, par le magnétisme et l'électricité ; il est
entré ensuite dans le cœur même de l'homme, et l'homme ne s'en aperçoit
pas ! Etrange aveuglement ! aveuglement, non produit par une cause
étrangère, mais volontaire, sorti de l'Esprit ; le Spiritisme est venu
ensuite ; il a donné une commotion au monde, et l'homme a publié des
livres très savants, en disant : c'est une cause naturelle, c'est tout
simplement l'électricité, une loi physique, etc. ; et l'homme a été
satisfait ; mais, soyez-en certain, l'homme aura bien des livres encore à
écrire, avant de pouvoir comprendre ce qu'il y a d'écrit dans celui de la
nature : le livre de Dieu. L'électricité, cette nuance entre le temps et ce
qui n'est plus le temps, entre le fini et l'infini, l'homme n'a pu encore la
définir ; pourquoi ? Sachez-le : vous ne pourrez la définir que par le
magnétisme, cette manifestation matérielle de l'Esprit ; vous ne
connaissez encore que l'électricité matérielle ; plus tard, vous connaîtrez
aussi l'électricité spirituelle, qui n'est autre que le règne éternel de l'idée. 

LAMENNAIS.


